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Trop de participants aux États généraux sur l'éducation à Victoriaville

ILes responsables doivent annuler
Gilles BESMARGIAN a donné la parole à Normand Maurice

SL du Centre de formation en entreprise
i Victoriaville et récupération (CFER) de Vicioriavil-

È 42 44. … le qui siège à la Commission des Etats
: evant le nombre élevé d'inscrip- pénéraux sur I'éducation. Samedi, il a

tions (410) aux assises régionales présidé deux ateliers: La mission éduca-
Bois-Francs/Erable pour échan- tive et la confessionnalité.

ger sur le document «Exposé de la si-
H tuation» de la Commission des Etats
& généraux sur l’éducation, samedi à Vic-
# toriaville, la séance plénière n'a pas eu
M lieu comme prévu, au grand dam de
8 bon nombre d'intervenants soucieux de
R savoir ce qui s’était dérouléailleurs que
Bl dans leur atelier au coursde la journée.

 

A propos de la mission éducative.
M. Maurice affirme que beaucoup de
gens ont traité de la formation intégra-
le. «En 1960, la société était passable-
ment monolithique et I'école pouvait se
concentrer à instruire, mais aujourd'hui
on ne peut lui permettre de se limiter à
ce rôle. Elle se doit nécessairement de
viser le développementintégral de l’élè-
ve». Unetelle déclarationlui à valu des
applaudissements.

D'après le responsable, Pierre Le-
blanc, il devenait impossible avec 37
ateliers de tenir une telle réunion. Ac-
corder une période de trois minutes à
chacun des secrétaires desdits ateliers.
sans parler des questions qui auraient

; pu surgir, paraissait trop exigeant.

E
O

Relativement a Patelier oll on a
traité de la confessionnalité, le commis-
saire aux Etats généraux, qui était en
compagnie de Mgr Raymond Saint-Ge-
lais, I'évéque de Nicolet, autour de la
table, avance qu'on doit répondre aux
questions suivantes: «Que souhaite-t-
on pour l’école?» et «quels sont les
moyens de transmettre les valeurs?»

Il a donc été convenu que d'ici deux
semaines on remettrait aux participants
un compte-rendu écrit des échanges de

& chacun des ateliers afin de leur donner
l’opportunité de l'examiner avant le Fo-
rum régional (Mauricie/Bois-Francs). à
I'UQTR,les 24 et 25 avril.

A la suggestion d’un participant, on

«II faut d’abord les identifier ces va-
leurs et en trouver les fondements. Il
faut aussi que le personnel soit formé

Entre nous
Drummondville

 

Corporation pour favoriser l'entraide
Drummondville (LD) - La région de Drummondville innove une fois de plus en

lançant une nouvelle corporation qui vise à favoriser la connaissance mutuelle. l’en-
traide et les échanges entre les gestionnaires des différents organismes gouvernemen-
taux.

Avec le Réseau d’Échanges Drummond (RED), on veut développer localement
une culture de rationalisation des coûts permettant à chaque organisme de préserver
sa qualité de services dans un contexte de compressions budgétaires.

Créé par un groupe de gestionnaires provenant des organismes publics, parapu-
blics et péripublics des divers ordres gouvernementaux présents au sein de la MRC de
Drummond.cette corporation veut faire preuve d’initiative en vue de rationaliser les
dépenses et partager, dans la mesure du possible. les bienset les services qui peuvent
l’être, dans un souci d'économie.

Selon Michel Letendre, de la Commission scolaire des Chênes, il est possible de
mettre en commundesservices et de les offrir aux autres partenaires au meilleurprix.
«Dans chaque organisme de la région, il y a un service de reprographie (photoco-
pieur, achat de papier en petite quantité, etc.). À la commission scolaire, nous avons
décidé d’offrir ce service à tout le regroupement.»

«Avec un peu de débrouillardise, ce petit échange de service a permis de sauver
temps et argent aux autres.»

Normand Hotte, de l'Office des personnes handicapées, note pour sa part que
les échanges du RED permettent des économies considérables. Prenons l'exemple
d’un «organisme comme Travail-Québec qui aurait besoin d’un psychologue. Au lieu
d’appeler son supérieur à Montréal ou à Québec, on pensera faire appel aux ressour-
ces du milieu.»

On doit cette idée de partage des ressources à l’échelle régionale à Denis Roux,
directeur de Travail-Québec à Drummondville. Il n’a eu aucune difficulté à entraîner
ses collègues dans une réflexion qui donne aujourd’hui des résultats.

Souper d'affaires. gastronomiques
Drummondville (GP) - À la suite du succès, remporté l'an derniei, par son sou-

per gastronomique basé sur les produits locaux, la Chambre de commerce de Drum-
mond reconduit cette activité, qui aura lieu le samedi 20 avril à 18h au Manoir Trent.

Ce souper gastronomique à sept services vise à valoriser les produits du secteur
agro-alimentaire de Drummond et à permettre aux gens d'affaires comme les hôte-
liers, les restaurateurs et aux consommateurs. à conclure des ententes avec des pro-
ducteurs du secteur de l’alimentation.

Particularité importante de l'activité, qui s'inscrit dans l'organisation du Musée
de la cuisine: avant chaque service, le personnel fournit des informations sur le mets
qui sera servi, sa préparation,son origine, son appellation en y ajoutant des anecdotes
éducatives.

Magog

La superficie doublera
Magog (GD) - Un amendement apporté au règlement qui régit le zonage à Ma-

gog permettre à l'Auberge Memphré de porter de 2500 à 5000 pieds carrés la superfi-
cie de sa salle de réception. 

 

Il permettra du même coupà cet établissement qui reçoit presque exclusivement
des groupes de personnes âgées de donnerà cette clientèle la possibilité de s'adonner
tout à son aise à un de ses loisirs préférés, la danse de ligne.

Selon M. Olivier Desilets, un des administrateurs de l'Auberge Memphré, l’éta-
blissement a accueilli 255 groupes de 40 personnes l'année dernière, il en attend plus
de 300 cette annéeet il devrait en recevoir près de 350 l'an prochain.

Les travaux débuterontà la fin de l'été. Leur coûtest évalué à 150 000 $.

,

Echanges avec des élèves de l'Alsace
Magog (GD) - Douze élèves de l'école secondaire La Ruche de Magog aux prises

avec des difficultés d'adaptation et engagés dans un cheminement particulier de ce
fait participeront, du 23 mai au 10juin, à un échange interculturel avec des élèves,
âgés de 13 ans à 15 ans tout comme eux. d’une école secondaire de Kingershein. en
Alsace, qui éprouvent les mêmesdifficultés qu'eux.

Ils rendront ainsi la politesse à ces élèves qui, à la fin de septembre dernier. ont
séjourné à Magog pendant toute une semaine.

L'échange est rendu possible grâce à la collaboration de Continent 6. un orga-
nisme sans but lucratif qui aide des étudiants qui éprouvent des difficultés d’adapta-
tion et subissent, de ce fait, plus que leur part d'échecs à vivre une expérience positi-
ve.

La responsabilité du financement de l'échange repose sur ses bénéficiaires qui.
jusqu'à présent. ont tenu une dizaine d'activités pourrécolter les fonds nécessaires.

Is comptent beaucoup sur la présence d’autres élèves de La Ruche, de parents
et de mécènes à un souper agrémenté de musique et d'animation qui sera servi à la
place publique de cette école le 23 mars pour acheverde boucler la boucle.

x

Un prétexte à discuter en français
Stanstead (GD) - Véritable pontliant le Canada et les Etats-Unis puisqu'elle est

en partie à Stanstead, en partie à Derby Line. la Bibliothèque Haskell rapproche. à sa
manière. les Canadiens et les Américains de langue française en leur offrant, à chaque
mois, un prétexte à discuter. exclusivementen français.

Les échanges portent sur un livre ou sur unarticle dont des exemplaires sont dis-
ponibles à l'avance sur place, ou bien sur un sujet d'intérêt commun. Les personnes
désireuses d'y prendre part sont invitées à joindre Miriam Klein-Hansen ou encore
Marie-France Journet àla Bibliothèque Haskell.

Ralentissement dans l'immobilier
Magog (GD) - Après un démarrage en trombe en janvier dont l'agrandissement

de l'usine d'Eka Nobel est principalement responsable, les investissements immobi-
liers ont connu un léger ralentissement le mois dernier à Magog,

Ils se sont élevés à 503 000 $, comparativement à 1 284 000 $ en janvier et a 655
000 $ en février 1995.

Une activité encourageante a tout de mème été observée dans le domaine de ta
construction résidentielle, comme en font foi des données compilées par le service
municipal de l'urbanisme. Ce service a autorisé la mise en chantier de trois maisons
unifamiliales d’une valeur totale de 252 000 $ et d’une maison bifamiliale dent la va-
leur est estimée à 155 000 $.
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pour les transmettre et qu’il les parta-
gent. À mon avis, on ne peut concevoir
une école qui ne transmet pas des va-
leurs». d'ajouter M. Maurice.

Pour ce dernier. il n'y a aucun doute
que la commission mise sur pied gar
'ex-ministre de I'Education, Jean Ga-
ron, répond aux attentes. «Il misait sur
la participation de la population et ccl-
le-ci a bien répondu. En bout de ligne.
plus de 16 000 personnes auront appor-
té leur contribution. Pourquoi a-t-il de-
mandé l'apport des gens? Pour qu’ils
n‘oublient rien. lls n'auront peut-être
pas toutes les réponses, mais ils ont po-
s¢ toutes les questions». de poursuivre
le commissaire.

Normand Maurice a dit que M. Gu-
ron aurait pu rassembler quelques éru-
dits très au fait du système scolaire, des
gens qui ont une vision d'ensemble,
mais qu'il avait préféré la méthode que
l’on connaît.

Pour conclure, il a rappelé que la
prochaine étape, le Forum régional de
la fin du mois à l'UQTR (il y en a 16 au
Québec), appartiendra à des représen-
tants d'organismes. Par la suite, la com-
mission reprendra le tout en juin pour
en préparer une synthèse en vue de la
Conférence nationale en septembre.

Plan de fusion: Drummondville passerait
à une population de 63 000 habitants
[I Quatre autres municipalités s’y rattacheraient

C'est ce que propose le ministère des Affaires munici-
pales dans son plan de fusion, à la rubrique «Aggloméra-
tion de plus de 10 000 habitants formées de cinq municipa-
lités et moins.»

  

Photo Lo Tribune par Giles Besmargion
Membre de la Commission des Etats généraux sur l’éducation, Normand Maurice, de
Victoriaville (a droite), a pris la parole aux assises régionales qui se déroulaient dansles
Bois-Francs, samedi. Il apparaît ici aux côtés de deux membres du comité organisateur.

 

 

Sherbrooke (MM)

d’hui 45 554 habitants, pourrait fort bien augmenteret
atteindre le chiffre de 63000 après la réalisation du

plan de fusion, lequel devrait se traduire, pourla nouvelle
configuration de cette ville, par l’ajout des municipalités de
Saint-Charles-de-Drummond, Saint-Nicéphore. Saint-Cv-
rille-de-Wendover et Saint-Majorique-de-Granthman.

| a population de Drummondville, qui compte aujour-

Ainsi. la ville de Drummondville verrait sa population
augmenter de quelque !7 000 habitants en englobant dans
son nouveauterritoire les quatre autres municipalités dési-
gnées ci-haut.    
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ENBSTSRCES

GOLF CL 1996
LOCATION 2 ANS

Le programme Protection blindée comprend :
* l’entretien gratuit (même les changements d’huile)** ;
* une garantie pare-chocs à pare-chocs** ;

l'assistance routière 24 heures par jour**;

la valeur de rachat garantie.

Ca vous laisse deux ans pourjouir pleinement
et en toute sérénité du plaisir de conduire votre Golf.

Système d'alarmeet verrouillage central * radio AM/FM cassette * direction assistée
transmission manuelle 5 vitesses * moteur 1,8 litres.

La mensualité ne s'applique qu‘au modèle neuf Golf CL 2 portes1996 à essence, groupe d'option Q.26, pour une
location de 24 mois. D'autres termes sont aussi offerts. Versement initial de 1 500 $ ou échonge équivalent ainsi qu’un
dépôt de 275 $ requis ou moment dela transaction. Le transport est inclus. Préporation en sus. Limite de
40 000 kilomètres. Frais de 10€ le kilomètre additionnel. Sous réserve de l'approbation de crédit VCI. L'offre est valide
pour une période limitée. Frais d'immatriculation, assurance et taxes en sus.

Ë ** Entretien gratuit pendant 2 ans ou 40 000 kilomètres. Certainesrestrictions s'appliquent.

Voir les concessionnaires participants pour tous les détails. Le modèle offert peut différer du modèle présenté.
L'offre ne s'applique qu'aux particuliers pour un véhicule à usage personnel et non commercial.

LES CONCESSIONNAIRES
VOLKSWAGEN
 

Volkswagen de l’Estrie
4500, BOUL. BOURQUE, ROCK FOREST

569-9111
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Jacinthe Dubé

 

Café /potins   
 

Des rumeurs circulent à l'effet que
ONIL BOILARD pense à un change-
ment de carrière. Il pourrait devenir ani-
mateur scout: Ces rumeurs seront confir-
mées au cocktail-bénéfice des Scouts de
l'Estrie qui aura lieu le 10 avril au club
de golf Sherbrooke...

-0-

Saviez-vous où JACINTHE DUBÉ,
du Groupe Immobilier Jacinthe Dubé, a
fait ses premières armes dans le domaine
de la vente? Certains nous disent que
c’est lorsqu'elle vendait des fleurs pour
financerses activités de camps d’été chez
les Jeannettes. Ces jours-çi, Jacinthe dé-
ploie ses talents dans la vente de billets
pourle cocktail des Scouts...

-0-

HERVÉ DEMERS. du Restaurant
Horace. est-il en train de préparer un
menu spécial composé du traditionnel
pain de campeurdes scouts? Pourle sa-
voir,il faudra attendre au 10 avril.

-0-

- GILLES BLAIS est reconnu pour sa
débrouillardise. Au moment présent,
I'ami Gilles se pratique à faire des

noeuds à l'ordinateur. une technologie
très appréciée des scouts. Gilles se fera
d'ailleurs un plaisir de démontrer au
maire JEAN PERRAULT, premier chef
scout, comment il procède à l’occasion
du cocktail du mercredi 10 avril au
SCC...

-0-

Si EDITH LACHANCE a accepté de
faire partie de la patrouille d’honneur du
premier chef scout, JEAN PERRAULT,
la raison est aussi simple qu’elle aime
bien les défis. Edith fut par le passé une
animatrice chez les guides... et il est per-
mis de croire qu’elle profitera de l’éven-
tue] cocktail pour raconter ses souve-
nirs...

-0-

Après les décisions prises l’automne
dernier. par les autorités en place, de
baptiserles 36 trous de golfde l’architec-
te PAUL BROUILLARD de Venise et
Deauville en prévision de la saison 96 au
lieu du terrain Bleu et du Rouge, peut-
étre bien que la nouvelle salle a diner
érigée versla fin de la saison dernière,et
pouvant recevoir 100 personnes, pourrait
quantàelle recevoir le nom du «SALON
PAUL-BROUILLARD». Une simple
suggestion en passant pour les intéres-
SES...

-0-

Toujours en rapport avec le club de
golf Venise, qui l’an prochain va fêter
son 20e anniversaire en recevant le
championnat amateur du Québec. la
question que tout le monde se pose est à
savoir qui va occuper le poste de prési-
dent. Selon «dame rumeur», on assistera
au retour d'un ancien président... et les
deux noms en circulation sont ceux de
ROGER HLEGAULT et JEAN-CLAU-
DE GAGNE. Unehistoire a suivre!

-0-

JEAN BERGERON,le professionnel
en titre au club de golf Sherbrooke pour
une seconde année, va se retrouver dans
un proche avenir à l'intérieur d'une tou-
te nouvelle boutique de golf au SCC. En
effet. un mur est tombé plus tôt en mars
donnant à Jean plus d’espace dans sa
boutique...

-(-

{ ends Messen en liberteé...
À l'occasion de la dernière réunion

nationale des présidents de l’AFPC,
LOUIS BILODEAU, notre bon syndica-
liste. prenait son rôle si au sérieux qu’il
refusa même de prendre les appels télé-
phoniques provenant des agents de la
CIA poursa consoeur Lacroix...

-0-

DANNY BERNIER,le fils de Daniel
d’East Angus, à apprécié son dernier
voyage au Club Med de Port Sainte-Lu-
cie ainsi que savisite à la Classique Hon-
da. Il faut dire que Dannyest membre de
l’académie de golf ayant pignon sur rue
au Cap--de-la-Madeleine...

-()-

La campagne du pain partagé battra
son plein dans I'Estric et la région de
Coaticook. Il faut souligner la contribu-

 

tion remarquable d'ANITA GAGNON
qui est au poste depuis 28 ans en compa-
gnie de son mari BERTRANDet de ses
enfants. Une bénévole qui ne compte
plus son implication dans cette campa-

gne de solidarité.
-0-

La société d'histoire de la MRC de
Coaticook est actuellement en période
de recrutement. Le président de la socié-
té, ROCH LETOURNEAU, a indiqué
que l'objectif de cette campagne est de
recruter 50 nouveaux membres. Il est à
noter qu’YVON SIROIS, un membre de
cette société d’histoire. travaille, avec
quelques collaborateurs. à l’organisation
d’un souper-causerie. La date reste à
confirmer, mais on peut indiquer que le
conférencier invité sera JACQUES DU-

 

 

 

deux millions S et crée 35 emplois. Sur la p  Le nouveau marché Provigo, de la 7e avenue à Sherbrooke et d’une superficie de
25 000 pieds carrés, a été envahi par des dizaines et des dizaines de clients hier matin
lors de son ouverture officielle. L'établissement a nécessité un investissement de

rie, la mascotte «Vigo», Bernard McDonald,
vigo et François Raymond, directeur régional de Provigo.

Télephoto par Chrishan Landry

hoto: Serge Vermette, directeur de I'épice-
vice-président exécutif (immobilier) de Pro-  
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Sherbrooke 569-9543 ® Coaticook 849-2734
Omerville 843-8465  Vidoriaville 752-9679

FRESNE du journal L Agora...
-0-

Les étudiants du secondaire de I'Es-

trie sont invités à l’école La Frontalière, . |
les 10 et 11 mai, à l'occasion du «happe--ÿ
ning-jeunesse culturel». On s’attend à ce”.
que 500 jeunes venant des institutions” {
scolaires secondaires de l’Estrie viennent- t
démontrer leur savoir-faire dansles artsZ” !
Desateliers, de l'animation de corridor,”

 

»  
+

une galerie d’arts permettront de voir ce - j
qui se fait dans le domaine culturel, chez
les jeunes. Un spectacle artistique et une
danse complèteront le calendrier de -ce-

rendez-vous jeunesse chapeauté par le
Village culturelle de l’Estrie et la com-
mission scolaire de Coaticook. Pour de
plus amples informations, prière de com-
muniquer avec MICHELINE MALTAIS,
à l'école La Frontalière…

-0-

RÉJEANNE BEAUDOIN m'informe
de la présence dans notre patelin de la -
firme Secrétariat Multi-Services/PME,
du nouveau en Estrie, qui offre une vaste |
gamme de services en secrétariat dans les -
langues francaise. anglaise et espagnole.
Vous pouvez rejoindre cette nouvelle
entreprise au 846-0104. "a

-0-
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100 000 consommateurs

manière de préparer
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. du 22 déc. au 20 janv

( Capricorne )

On vous accueille à bras ouverts. Continuez dans
la voie de l'espérance. Vous avez beaucoup d’al-
lant. Il y a du mystère dans votre entourage. Tou-
tes les causes ne produisent pas les mêmes effets.

Verseau du 21 janv. au 19 fév.

On ne revient pas sur une parole donnée. Un fait
est inexplicable. Vous concourez au succés d'un
ami. Une aventure a des répercussions bienfaisan-
tes. On adore votre compagnie.

’ Poisson du 20 fév. au 20 mars

La sympathie de l'autre sexe vous est acquise.

Une inspiration vous fait accomplir une noble sc-

tion. Vous aimez la variété. Ne craignez pas l'é-

chec. La lumière ne tarde pasà se faire.

"Belier du 21 mars au 20 avril

Ayez de la suite dans vos idées. Attention de ne
pas aggraver la situation. L'arbre tombe du côté
qu'il penche. Vous hésitez devant un projet. Une
rumeur est étrange. Vous rôvez grand.

Taureau du 21 avril au 20 mar

Méfiez-vous des racontars. Tenez ferme malgré
les difficultés. Trop de marmitons gâtent la sauces.
On ne connaît pas le fond de votre pensées. Ne de-
mandez pas l‘impossible.

Gemeaux
du 21 mas au 27 juin

L'autre sexe finit par entendre raison. La joie est
à son comble. Appel urgent. Inutile de regimber.
Une personne a aussi raison. Une tentative est im-
possible. Vous vous imposez une corvée.

Cancer
du 22 jun au 22 juillet

Une aventure dépasse vos espérances. Confiden-
ce intime. Vous éprouvez un choc inexplicable. Il
ne faut pas s'exciter pour rien. Certains caprices
sont enfantins. Quelqu’un se présente a I'improvis-

: du 23 juillet au 23 aoûtLan
Vous ne pouvez pas tout dire. Une épreuve vous

permet de mieux comprendre. Vous acceptez une
nouvelle proposition. Il y a toujours une planche de
salut au bon endroit. Votre attente est récompen-

séôe.
CUrenge du 24 août au 22 sept.

Evitez les excès d'enthousiasme. ll faut égale-
ment considérer les petites chose. L'animation eur-
git tout à coup. Votre désir devient un fait accom-
pli. Vous vous adaptez à toutes les circonstances.

Balance du 23 sept. su 23 oct.

On discute de votre avenir. La nouveauté en-
chante tout le monde. Des liens se raffermissent.
Vous méditez un projet. On vous accorde la part du
lion. Vous avez un élan de générosité. Des senti-
ments sont connus de tous.

( SConpion

)

plo du 24 oct. au 22 nov.

Ne croyez pas toutes les histoires. Les solutions
ne se présentent pas toujours d’'elles-mémes. Pas
de cachotteries. Tenez bien la bride. Vous avez
beaucoup de précision.

(Sydiaire ) du 23 nov. au 21 déc.

Il vous arrive une nouvelle intéressante. Des
coeurs sont heureux. Vous élaborez un grand plan.
Il n’y a aucune excuse. Votre finesse l'emporte sur
celle des autres.
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l’année» au Canada parl’Association Holstein.

Tel maitre,

Agée de neuf ans, Comestar Laurie Sheik ETa remporté le trophéeattribué à lo «vache de

Chez nous

 
pee

 

telle vache
L'agriculteur de Victoriaville Marc Comtois et une de ses
protégées rentrent de Mississauga chargés d'honneurs
Gilles BESMARGIAN
 

Victoriaville

près son père Edgar en 1985, un
A éleveur Holstein dontle troupeau

possède une renommée enviable
au Canada, dans plusieurs pays euro-
péens et ailleurs dans le monde, Marc
Comtois de Victoriaville (Ferme Co-
mestar) a été coiffé du titre de «maître-
éleveur», en fin de semaine à Mississau-
ga (près de Toronto), dans le cadre du
congrès annuel de l'association.

Et commesi ce n’était pas suffisant
our M. Comtois, 38 ans, un des plus

jeunes éleveurs au pays à décrocher un
tel honneur dans la race Holstein. une
bête de son troupeau, Comestar Laurie
Sheik ET. a remporté le trophée attri-
bué à la «vache de l'année» au Canada.
En nomination aux côtés de trois autres
têtes de bétail, l'animal a recueilli 8i
pour cent du vote des membres à
l’échelle canadienne.

Agée de neuf ans, la femelle n’a

connu aucune difficulté à évincersesri-
vales, une de ses filles, Comestar L’Or
Black. qui appartient à un éleveur de
Lyster, et deux sujets ontariens.

Les éleveurs Holstein appelés a vo-
ter dans le cadre du concours national
prennent une foule de détails en consi-
dération comme la performance et la
conformité de l’animal. Si au départ
quelques dizaines de têtes de bétail
étaient en lice, seulement quatre ontat-
teint la finale.

Pour revenir à Comestar Laurie
Sheik ET. une vache cinq étoiles, elle
posséde une réputation exceptionnelle.
Cing de sesfilles ont été classées «trés
bonne» a 2 ans. En 1995, ses trois fils
sont parmi les meilleurs taureaux cana-
diens.

Mentionnons en terminant que la
Ferme Comestar procédera, le i7 avril
prochain, à la vente aux enchères de 72
bêtes de son troupeau. Pourl’occasion,
M. Comtois est assuré de la présence
d’acheteurs du Japon, de plusieurs pays
d'Europe, des États-Unis et du Canada.

Le Val-Saint-François injecte
38 000 $ pour fermerson site
d'enfouissement à Melbourne
Guy MARCHAND
 

Riéhmond

A ÿ est un montant de 38 000 $ qui a
| été affecté par le conseil de la
U Municipalité régionale de comté
du Val St-François dans le fonds desti-
né à prévoir les opérations de fermetu-
re au site d’enfouissement sanitaire
u’il possède dans la municipalité du
anton de Melbourne.

Il s’agit des premiers investisse-
ments en argent effectués par le conseil
dans ce fonds, montant qui correspond
à-2 $ pour chaque tonne métrique de
déchets qui a été enfouie au site de la
MRC en1995.

Les élus de la MRC ont accepté de
verser ce montant compte tenu que les
états financiers au 3i décembre 1995
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«En voici un qui donne
toujours son 110%!»

  

démontrent un surplus accumulé de
154 177 $ pourle site d’enfouissement
sanitaire. Une autre raison qui a motivé
le conseil à autoriser l’affectation de
cette somme provient de la nature des
travaux correcteurs à effectuer au site
conformément aux exigences du minis-
tère de l'Environnementet de la Faune
seront financés à même les revenus
d’opérations pour l’exercice financier
1996,le conseil prévoit des dépenses de
l’ordre de 160 000 $ cette année à son
site.

Mentionnons que ce montant de i8
000 $ est placé dans un compte en fidéi-
commis et l'argent qui sera accumulé
dans ce fonds servir uniquement aux
opérations de fermeture du site d’en-
fouissement sanitaire. Sa durée de vie
est d'environ i4 ans.

    
    

 

      

 

   

 

       
     

  

 

    

    

       
  
    
  
     

* Plusieurs outres marques de pneus
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Lundi ou vendredi: 8 h à 17h30.
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D'autres idées de fusions
gagnent les Bois-Francs
Gilles BESMARGIAN
 

Victoriaville

ans le document qu'il s'apprête à
rendre public, le ministère des
Affaires municipales recomman-

de le regroupement de plusieurs muni-
cipalités au Québec. Dans les Bois-
Francs, il souhaite, entre autres. que
Saint-Christophe-d’Arthabaska se fu-
sionne à Victoriaville et que les deux
Princeville et deux Warwick ne for-
ment qu’unelocalité.

Pour un, le maire de Saint-Christo-
phe, Jacques Gaudreau est très
conscient qu’un jour ou l'autre sa mu-
nicipalité de quelque 2200 âmes n’aura
d'autre alternativeque d’agir de la sor-
te pour survivre. À son avis. peut-être
vaut-il mieux que ça se fasse rapide-
ment plutôt que de se voir refiler d'au-
tres responsabilités par Québec.

Au fait que le ministère annoncera
des mesures incitatives à cet effet à
court terme, M. Gaudreau débattra du
projet avec son conseil. Il avance mê-
mequedes discussions pourraient être
amorcées avec les dirigeants de la ca-
pitale des Bois-Francs.

«Eventuellement, une municipalité
comme la nétre naura plus les capaci-
tés financières d’assumer d’autres res-
ponsabilités et c'est le contribuable qui
devra payer la note. Il y a quelque
temps. Québec nous a remis les che-
mins et ce sera bientôt au tour des
ponts. Je crois bien, d'ajouter le maire

 
André Leclerc, maire de Warwick
Gaudreau, que le gouvernement pren-
dra les grands moyens si on ne bouge
pas pouren arriver à une entente avec
nos voisins».

Selon le premier citoven de Saint-
Christophe. Québec aura toujours lc
dernier mot. En refusant d'entrepren-
dre des démarches pourréaliser un re-
groupement. les subventions risquent
d'être coupées. prétend-il,

Appelé à son tour à tommenter
une fusion possible avec sa voisine, le
maire suppléant de Victoriaville. Louis
Leblanc. voit le projet d’un bon oeil.
«Le tout aurait dû se concrétiser en
1993. en même temps qu'Arthabaska
et Sainte-Victoire quand le dossier a
été étudié en profondeur. Je pense
que les résidants de Saint-Christophe
seraient gagnants aujourd’hui. Je sou-
haite simplement que ça se réalise».
ajoute-t-il.

M. Leblanc croit fermement que ce
serait beaucoup plus facile de gérer de
nombreux services (dont la protection
incendie et les loisirs) pourlesquels les
contribuables de la municipalité voisi-
ne doivent débourser des sommes im-
portantes.

Du côté de Warwick, le maire An-
dré Leclerc rappelle qu’il v a trois ans
son conseil a proposé un regroupe-
ment au Canton, mais que les élus de
cette municipalité avaient dit «non».
Et c'est au point mort depuis ce
temps, mêmesi publiquement le maire
du Canton. Claude Desrochers (con-
seiller à l'époque). affirme y voir des
avantages.

«Ce serait logique que les milieux
urbain et rural joignent leurs forces.
mais il semble que les édiles du Can-
ton ne sont pas très «hot» cette idée,
Eventuellement. je crois qu'ils n’au-
ront d'autre alternative que de se plier
à la volonté de Québec. Le document
fera sans doute réfléchir». de conclure
M. Leclerc.  
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Dodge Stratus Chrysler Cyrus Chrysler Intrepid
une berline sport quia fait une berline civilisée au

style fougueux.

  une automobile conçue pour
procurer au conducteur une
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LE MERLE D’AMERIQUE, ANNONCIATEUR DES BEAUX JOURS!
Mieux connu sous le nom de

rouge-gorge, le Merle d’Amérique
a mis beaucoup de temps à re-

trouver ses lettres de noblesses

auprès des observateurs et amis
des oiseaux.

Il est l’un des premiers oi-

seaux chanteurs du printemps. Sa
présence fait toujours plaisir car

elle est annonciatrice des pre-

miers beaux jours.

C'est un des oiseaux les plus

connus en Amérique du Nord. On
le retrouve autant à la ville qu'à la
campagne. On l’observe régulière-
ment près des habitations. Qui ne

l'a pas déjà aperçu sur une pelou-

se en train de chercher un ver de

505 ti
VENTE - ACHAT - LOCATION
RÉPARATION ET LIVRAISON
À DOMICILE (INSTALLATION)

* Fauteuils roulants
- manuels
- électriques

+ Triporteurs

* Lits orthopédiques
- manuels
- électriques
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Tout autre produit ortho-
pédique améliorant la qua-
lité de vie à domicile

La référence en Estrie
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600. rue King Est
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terre? Plus tard à l’autom-

ne, on le voit dans nos ar-

bres et arbustes fruitiers

cueillant fruits et baies.

Le Merle d'Amérique mâ-
le se reconnaît à sa tête noi-
re, ses yeux brun foncé cer-
clés de blanc et son bec
jaune. Son dos et sa queue
sont gris foncé. Sa poitrine
et son ventre s’ornent d’un
orange éclatant.On distin-
gue la femelle du mâle adul-
te par ses teintes légère-
ment plus pâles.

Ils sont arrivés chez nous
depuis la mi-mars. C’est
après leurs vols migratoires
que les mâles entament la
lutte pour la conquête d’un

territoire. Ces combats se

font surtout dans les en-

droits où les merles trou-

vent leur subsistance. On

les aperçoit alors dans leur

position de combat: tête
baissée et queue relevée.
Dès qu’un autre mâle décide
d’approcher trop près, une
attaqueest tout de suite dé-
clenchée jusqu’à ce que l'in-
‘trus batte en retraite Par-

fois les adversaires

s'affrontent en sautant dans

les airs.

Premiers arrivés au prin-
temps, les Merles d’Améri-
que sont également les pre-
miers à bâtir leur nid. Le

choix de l'emplacement du

nid relève de la femelle.

Ceux arrivés tôt au prin-
temps, peuvent avoir de 2 à
3 nichées. La première por-
tée a lieu à la fin d’avril ou
au début de mai. La femelle
pond un oeuf par jour. Sa
couvée comprend en moyen-
ne 3 ou 4 oeufs bleus de

couleur unie qu’elle incube
seule. Le mâle assure la sur-

veillance.

Il ne semble pas craindre

la présence de l'homme. Il
lui arrive trés souvent de
construire son nid prés de

nos maisons. A l'aide de ju-
melles, nous avons tout le

loisir de surveiller ses faits
et gestes.

Son chant joyeux variant

d’accent et d’intensité, se
fait entendre de l'aurore au
crépuscule, du mois d’avril

jusqu’au mois d’août. Il
égaie mes printemps et mes
étés. C’est avec passion que
j'ai appris à le connaître. Il
m’a fait plaisir de vous li-
vrer quelques uns de ses se-
crets.

Suzanne Brûlotte

  Nous sommes Inscrits sous «Appareils
orthopédiques» dans les pages jaunes{EB

ACTIVITES DE LA
SOCIETE DU
LOISIR ORNITHOLOGIQUE
DE L‘ESTRIE

Fin de semaine du 13-14

avril:

Projet Merlebleus.

Vous étes invités a prendre part
a l'installation de nichoirs a Merle-
bleus tout au long de la piste cycla-
ble de Sherbrooke-North-Hatley.
Pour informations: Rosaire Des-
biens: (819) 842-2553

Fin de semaine du 27-28 avril:

Réserve faunique de Plaisance.

Un endroit de prédilection pour
observer la majorité des canards et,
bien sûr, des bernaches en grande
quantité. Pour plus d’informations:

(819) 346-3128 (soir).

 

‘= AQUAFORME
=AQUAJOGGING
NATATION
BAINS LIBRES
PEINTUREÀ L'HUILE

 

AU PRINTEMPS, LE RENDEZ-VOUS
DES GENS ACTIFS DE 50 ANS
ET PLUS EST À SERCOVIE

UNE NOUVELLE SESSION D'ACTIVITÉS DÉBUTE

OBSERVATION D'OISEAUX
CONVERSATION ANGLAISE
CUISINE VÉGÉTARIENNE

AQUAFORMEET ACTIVITÉ PHYSIQUE POUR
LES GENS SOUFFRANT D'OSTEOPOROSE

INSCRIPTIONS 1-2-3 AVRIL
AU 300 CONSEIL

INFORMATIONS565-1070

 

#ACTIVITÉ PHYSIQUE
7QUILLES
@TAl CHI
DANSE DE LIGNE
MUSIQUE

16794  
 

 

Un nouveau produit a fait son
apparition sur le marché au cours
de la dernière année. En voici une
évaluation sommaire et quelques
conseils d’usage.

Toujours 20 ans

Présentée par Josée Lavigueur
avec la participation de Fernand Gi-
gnac, cette vidéocassette a une du-
rée de 52 minutes. On y présente
des exércices d’échauffement, de
renforcement musculaire et des éti-
rements pour augmenter la mobili-
té au niveau des articulations. On y
aborde également quelques conseils
sur la posture avec un chiroprati-
cien et quelques conseils sur la

marche.

La personnalité de l’'animatrice
fait en sorte qu’il est agréable de
faire de l’exercice en sa compagnie.
Les exercices sont sécuritaires et el-
le donne de bons conseils pour les
exécuter. Cependant, les mouve-
ments sont exécutés rapidement et
sont modiofiés très souvent. Il sera
donc difficile pour les personnes
plus âgées ou en moins bonne con-

dition physique de suivre le rythme.

Pour bien apprendre à exécuter
les mouvements, il vous sera par-
fois nécessaire d’arrêter la vidéocas-
sette; de visionner à nouveau et de
vous positionner avant de repren-
dre. Vous pourriez également faire
quelques brefs arrêts pour prendre
un petit repos entre deux exercices.
Pourles personnes qui débutent un
programme d’exercice,il sera préfé-
‘rable de ne pas compléter la casset-
te dès les premières fois, mais plu- /
tôt de faire une progression
graduelle.

Conclusion

Il s'agit d’un produit présentant
des exercices sécuritaires et est ani-
mé par des personnes qualifiées. Il
s’agit d’exercices musculaires et il
n’y a pas de programme aérobique.
Il serait donc souhaitable de com-
pléter la période d’entraînement
par des exercices qui feront davan-
tage travailler votre coeur, comme
le vélo stationnaire ou simplement

la marche.

               

  

   

Cette vidéocassette est disponi-
ble dans certains magasins à
rayons et chez certains disquaires
pour environ 20 $. À ce prix, c’est la
bonne forme a bon compte... a con-
dition de les utiliser!

Sylvie Allard
Kino-Québec

LE CERTIFICAT ET LA MAÎTRISE EN GÉRONTOLOGIE : DEUX PROGRAM-
MES DE PERFECTIONNEMENTDES INTERVENANTESET INTERVENANTS
AUPRES DES PERSONNES AGEES

Depuis plus de 25 ans, l’Université

de Sherbrooke a toujours fait oeuvre de

pionnière dans le domaine de la géron-
tologie. En 1972, elle crée son université

du 3e âge (UTA). En 1977, elle inaugure
un programmede recherche en géronto-
logie et, à compter de 1970, elle débute

le Certificat de gérontologie. Le pro-
gramme de maîtrise en gérontologie et

gériatrie de l'Hôpital d'Youville de Sher-

brooke est créé en étroite collaboration
avec l'Université de Sherbrooke. à la-

quelle il est affilié à titre de centre de re-
cherche interdisciplinaire. Enfin depuis

1994. la direction et les activités des
programmes de gérontologie de 1'Uni-

versité de Sherbrooke sont logées et in-
tégrées au Centre de recherche et
s'inscrivent désormais comme des élé-

ments clés du développement et du
rayonnement prestigieux de la géronto-
logie à l'Université de Sherbrooke.

Le certificat de gérontologie

L'Université de Sherbrooke dispense

les activités du Certificat de gérontolo-
gie depuis septembre 1978. Ce program-

me est destiné au perfectionnement, en

cours d'emploi, des intervenantes et des
intervenants auprès des personnes

âgées, quelle que
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THOSE antérieur el leur

DENSE5J ontologie ou on
gériatrie.

Comportant 30

crédits, le certificat
peut étre complété
au rythme de la
personne, à temps
plein ou à temps
partiel. Les exigen-

ces d'admission
comprennent en
plus d'un diplôme
d'études collégiales

ou l'équivalent, au
moins 240 heures
d'expérience au-
près des personnes
âgées, que ce soit

 
— Activités diverses LE RÉSEAU D’AMI(E)S

de Sherbrooke et des Environs inc.

562-2494

346, 10e Avenue Sud, Sherbrooke (Québec) J1G 2R7
17434  

dans un travail ré-

munérateur ou une

activité de hénévo-

lat. Cependant, une
admission est pos-

sible, a certaines

conditions, si la
personne possède

entre, 40 et 240
heures d'expérien-

ce dûment attestées. Ce certificat se

donne également à Granby et Longueil
et on projette former un groupe à Ri-

mouskidès l’automne prochain.

Le programme permet d’acquérir di-
verses connaissances d’appoint relatives

à la personne âgée et au vieillissement
du point de vue psychologique, sociolo-

gique, physiologique, pharmacologique,
juridique, thanatologique. spirituel, etc.

Le programme met aussi l'accent sur le
développement d'habilités d'intervention

adaptées aux nouveaux besoins de la

pratique résultant du virage ambulatoi-
re et des compressions budgétaires qui

s'effectuent dans le secteur de la santé
et des services sociaux. Enfin, le certifi-
cat privilégie l’évaluation et la modifica-

tion de ses propres attitudes face à la
clientèle âgée qu'elle soit autonome ou

en perte d’autonomie physique ou men-

tale plus ou moins grande.

Comme le programme s’adresse à
des personnes ayant une expérience de

travai auprès de la clientèle âgée, celles-
ci sont invitées à partager diverses fa-

cettes de cette riche expérience, à y gref-
fer leurs apprentissages et à s'enrichir

mutuellement. De plus. les activités pra-
tiques de travail d'équipe permettent
d'intégrer la formation à la pratique et

de se roder davantage à la communica-

tion, à la collaboration et à la concerta-
tion interdisciplinaire.

La maîtrise en gérontologie

Quant au programme de maîtrise en
gérontologie, le seul au Québec,il existe
depuis 1988 et vise le perfectionnement

des intervenantes et intervenants qui
possèdent déjà quelques années d'expé-
rience en milieu gérontologique ou gé-

riatrique en plus de détenir un grade
universitaire de 1er cycle. Ce program-
me s'adresse à divers types de person-

nels : médical, psychologique, infirmier.

paramédical, administratif, de pastorale,
de travail social, etc. L'objectif du pro-

gramme n'est pas de former des cher-
cheurs et chercheuses, mais d'amener
chacun et chacune à améliorer son in-
tervention professionnelle en milieu gé-
rontologique par le biais d’une recher-

che méthodique et rigoureuse ‘portant
sur un problème ou un questionnement

important issu de sa pratique. La re-

cherchedevient ici un outil, non un but.

Par l'acquisition de méthodes de re-
cherche, l’étudiante ou l'étudiant peut
amorcer et nourrir une réflexion person-
nelle plus critique et plus globale de son

4

travail professionnel. Après un premier

trimestre à plein temps (18 crédits), - ou
deux trimestres à temps partiel - la per-

sonne poursuit son programme, tout en
continuant sa pratique professionnelle,
par un atelier de recherche de 2 ou 3
jours, chaque trimestre, les ateliers dé-

bouchent, à la fin de chaqwue année,
sur le dépôt d’un rapport de recherche

dans lequel la personne fait état de
l'avancement cumulatif de ses travaux.

Ainsi, ce type de maîtrise débouche non

seulement sur l'acquisition de nouvelles
connaissances, éprouvées au contact de

la réalité de son travail auprès des per-
sonnes âgées, mais aussi sur la produc-
tion d'un nouveau savoir appliqué aux
besoins et aux problèmes de la pratique

actuelle en gérontologie.

Tout au long de ces trois ans de che-
minement, chaque étudiant est encadré

par un directeur de mémoire, un second
conseiller et un conseiller externe. Tous

les projets de recherche sont soumis à

un comité d'approbation éthique du pro-
jet lui-même et de la méthodologie adop-
tée. À la fin du programme,les étudiants
doivent soumettre un mémoire de re-

cherche avec soutenance.

S'étalant normalement sur trois ans,
le programme de maîtrise en gérontolo-
gie de l'Université de Sherbrooke ac-
cueille de 15 à 20 nouvelles personnes

chaque année. Pour être admises. celles-

ci doivent avoir complété un diplôme de
1er cycle dans un domaine connexe,
posséder souhaitablement une forma-

tion complémentaire et avoir trois ans
d'expérience de travail en milieu géron-

tologique ou gériatrique. Les activités
pédagogiques ont lieu au Centre de re-
cherche de l'Hôpital d'Youville de Sher-

brooke.

Présentement, on est en train d'éla-

borer d'autres programmes de forma-
tion, cette fois-ci de chercheuses et cher-
cheurs en gérontologie via un autre
volet du programme de la maitrise et un
projet de doctorat en gérontologie.

Renseignements supplémentaires

Toute personne intéressée à obtenir

plus d'information sur les programmes
de gérontologie de l'Université de Sher-
brooke est invitée à contacter les res-
ponsables du programme en cause, soit

M. Gilbert Leclerc, pour la maîtrise, et
M. Normand Poulin pourle certificat, en
appelant au (819) 821-3651.
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60e anniversaire

  

NOS ANNIVERSAIRES

 

Le 30 octobre dernier, Jeanne Le-
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General
 

Bouchard réaffirme sa
foi en la souveraineté
André BELLEMARE

Rimouski (PC)
 

Bouchard s’est fortement
défendu. hier devant les jeu-

nes de son parti. d'avoir mis la
souveraineté en veilleuse. com-
me certains l'ont prétendu der-
nièrement. pour concentrer ses
efforts sur la relance de I'écono-
mie et l'assainissement des fi-
nances publiques.

«C’est faux parce que la rai-
son d'être du Parti québécois
c’est la souveraineté. Je veux
souscrire ici à la belle formule
que vient d'employer Frédéric
Dubé, votre nouveau président:
le partenariat (avec le Canada)
d'accord mais la souveraineté
d'abord». a lancé M. Bouchard
cn suscitant une ovation debout
de la part des quelque 250 mem-
bres du Comité des jeunes du
Parti québécois réunis à Ri-
mouski.

Par ailleurs, M. Bouchard a
quelque peu refroidi les jeunes
qui font cabale depuis plusieurs
semaines en faveur de l’abaisse-

Li premier ministre Lucien

ment de l'âge du vote de 18 a 16
ans. L'assemblée des jeunes du
PQ avait peu de temps aupara-
vant tenu un débat assez long
sur cette question et adopté une
résolution en faveur du vote à
l’âge de 16 ans.
Le premier ministre leur a ex-

pliqué qu'il trouvait personnelle-
ment cetle idée «intéressante et
positive qui va dansla perspecti-
ve des jeunes et est le signe
d’unesociété qui évolue».

Piper les dés
Le chef du gouvernements'est

empressé d'ajouter qu’il serait
très difficile cependant de modi-
fier la loi dans un avenir immé-
diat sans que ce geste ne soit in-
terprété comme une manière
pour le gouvernement souverai-
niste de changerles règles du jeu
d’ici au prochain référendum.
«On sait que les jeunes sont

de plus en plus souverainistes, a
dit le premier ministre au grand
plaisir de son auditoire. Il y aura
un référendum. je ne sais pas à
quelle date. tout dépendra des
citoyens qui voudront bien nous

 

Harmonisation de la TPS

Le prix des maisons

reporter au pouvoir à l'élection
avec l'engagement de tenir un
référendum sur la souveraineté».

Le nouveau président des jeu-
nes du PQ. Frédéric Dubé, n’a
pas paru contrarié par les pro-
pos du premier ministre. «Pas du
tout. a-t-il confié plus tard. Nous
avons voulu lancer un débat.
commele souhaite notre généra-
tion. et une réflexion, Il faudra y
mettre des bémols mais c'est en-
core mieux que les jeunes libé-
raux qui, eux, ont écarté du re-
vers de la main toute cette
question du vote à 16 ans sans
même prendre la peine de l'exa-
miner». a dit le jeune Dubé.

Au sujet de la souveraineté as-
sortie d'une proposition de par-
tenariat avec le reste du Canada,
comme les souverainistes l’ont
clamé toutle long de la dernière
campagne référendaire, les jeur
nes ont bien fait valoir à leur
gouvernement que, s’il ne sont
pas contre l’idée de partenariat,
elle ne doit pas. d’un autre coté,
devenir une condition essentielle
à la souveraineté après un éven-
tuelle référendum gagnant.

Chrétien maintient
sa cote au beau fixe

Mme Marie-Claire Girard et M. Wilfridmay et Aimé Charest célébraient
Sanschagrin célèbrent cette année leurleur 60e anniversaire de vie com-

pourrait grimper  
 

  
 
ger

mune, entourés de leurs enfants et 50e anniversaire de mariage. Ils ont fêté Rob CARRICK Sherbrooke
petits-enfants, et ce jusqu’à la 4e cet événement en compagnie de leurs i [ ) =n
génération. Assistaient également sept enfants et de leurs conjoints(es) Ottawa (PC) a cote d'amour du pre-

à cette belle fête les frères et ainsi que de leurs huit petits-enfants. mier ministre Jean Chré-
tien est pratiquement aU pourcentage de gens disantsoeurs des jubilaires.

LA SOCIETE
D'HORTICULTURE
ET D'ECOLOGIE
DE SHERBROOKE INC.

Alors que la saison de jardinage
arrive à grand pas, on souhaite peut-
être cultiver une des nouvelles plantes
offertes sur le marché.

Des horticulteurs travaillent à
l'année à multiplier des végétaux qui
seront des primeurs. Par le moyen de
semis, boutures ou greffes. il est pos-
sible de reproduire des plants présen-

tant des caractères nouveaux et spé-
ciaux tel de plus grosses fleurs. des
fleurs simples, doubles. des coloris
tant attendus.etc.

Créer de nouveaux spécimens. il
s'agit de cette passion que nous livre-
ra le prochain conférencier. Jean-Pier-
re Devoyault, pépiniériste, propriétai-
re.de «Au jardin de Jean-Pierre».

C'est une invitation à ne pas man-
quer mardi, le 9 avril à 19h30, salles

2-3-4 de la Bibliothèque Eva-Sénécal.
420, rue Marquette à Sherbrooke.

LES ACTIVITÉS A VENIR

Il y a plusieurs événements à ve-
-nir dansle calendrier horticole de la
S.H.E.S pour les membres et non-

membres.

LES VOYAGES

Il reste encore des places pour
participer à ces voyages organisés:
Salon Fleurs, Plantes, Jardins, Mon-
tréal, samedi le 20 avril Au Jardin
de Jean-Pierre et Serres Rosaire
Pion, samedi le 1er juin Ferme Les
champs fleuris, St-Lambert de Lé-
vis, samedi le 3

août

LES CONFÉ-
RENCES
Du mardi soir, -
19h30, Bibliothè- M
que Eva-Sénécal
Nouveautés hor-
ticoles 9 avril
Plantes médicina
le 14 mai. Violet-
tes africaines le
11 juin Aussi,

une activité très
äppréciée. réser-
vée aux mem-
bres, est l’échan-
ge de vivaces au

  

© Coiffeuse

e Salle d'artisanat

® Salle de jeux
e Messe, chorale

 

 

 

  

AUPRÈSDES RET

* Solitude
» Sexualité
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ANS ET PLUS,
Relation d'aide sur les difficultés d'adaptation

 Séparation-divorce
* Approche auprès
des mourants

* Perte d’un être cher

SHERBROOKE (819) 565-3375

. ‘GABRIELLE BLAIS,B.A., psychothérapeute
J 7432

    

 

    

      
  

  

  
 

RESIDENCES ET APPARTEMENTS
POUR PERSONNES AGEES

IFMONASTÈRE
 

* Infirmières 7 jours/semaine

* Préposées 24 heures/jour

* 2 choix de menus à chaque repas

* Cafétéria 24 heures

* Salle de bain complète
dans chaque chambre

* Messe a tous les jours

* Des activités variées

+ Câble de télévision - Intercom à

à partir de 695$tout inclus

564-0983
871, rue Ontario,

Sherbrooke 17433  

C’EST RASSURANT!
PARCE QU'ON VOUS OFFRE:

LES RÉSIDENCES SOLEIL
MANOIR SHERBROOKE

La ou la sécurité fait partie de nos priorités.

® Comité de pastorale
© Service d'aide et d'assistance sur demande

e Dépanneur

e Bibliothèque

© SPA, sauna
   

  

MAT
DE RESERVER

Retraités et pré-retraités. Venez découvrir vous aussi la
vraie vie... Une vie familiale active et animée à votre goût...
Unevie de rêve...

© Système de caméras

  

 

“VOUS

printemps. Une ® Surveillance 24 heures ® Salle à manger PLUS QUE

façon agréable |e Ophtalmologiste ® Service bancaire QUELQUES

de passer du le Entretien ménager e Chorale
temps en compa-
gnie de jardi-
niers et d'échan-

nos

connaissances.

© Service médical

© Salle de billard

Pour de plus am- le Pédicure

© Animateursur place pour
toutes vos activités

e Visite du médecin

 

e Denturologiste

® Salle de télévision

PLACES
wy DISPONIBLES  

  

   

   

LES

© Système d'alarme urgence et alarme incendie
dans chaque appartement

® Piscine intérieure

e Terrasses ensoleillées
 

 

 

 

les taxes de vente provinciales
pourrait faire grimper de plu-

sieurs milliers de dollars le prix des
maisons neuves, selon l'Association
canadienne des constructeurs d’ha-
bitation, dans un mémo qu'elle a fait
parvenir à ses membres.

Le ministre des Finances Paul
Martin ne cesse de répéter que les
consommateurs vont bénéficier de
cette harmonisation. Son argument
est que la simplification du proces-
sus de taxation permettra aux com-
merçants de réaliser des économies,
dont bénéficieront à leur tour les
consommateurs.

Mais dans certains cas, notam-
ment dans le secteur des services, le
consommateur devra payer plus
cher, que ce soit pour une coupe de
cheveux ou un nettoyage à sec.

M harmonisation de la TPS avec

  
beau fixe pour un quatrième
mois consécutif au pays. Pas
51 pour cent des répondants
à un récent sondage Gallup
se disent satisfaits du député
de Saint-Maurice à la Cham-
bre des communes àtitre de
premier ministre.

Ce n'est cependant pas
son meilleur score pourcette
même période puisqu’en dé-
cembre dernier, 54 pour cent
des gens approuvaient la fa-
çon de diriger le pays. C'était
cependant avant que M.
Chrétien prenne un manifes-
tant à la gorge, on s'en rap-
pelera. lors d’une manifesta-
tion contre la réforme de
I"assurance-chomage a Hull.

On remarque aussi que le

désapprouver la gestion du
premier ministre n’a jamais
été si élevé. Avec 32 pour
cent des répondants désap-
prouvant la façon dont Jean
Chrétien accomplit sa tâche
de premier ministre, le chef
libéral atteint un malheureux
sommeten deux ans.

C’est au Québec où l’on
retrouve le plus de gens
(57 %) qui se disent désap-
pointés de la gestion de Jean
Chrétien. En Ontario, près
des deux tiers (64%) des
personnes interviewées ap-
prouventses décisions.

Le sondage a été mené du
11 au 17 mars, auprès de
1000 répondants. La marge
d'erreur est fixée à 3,1 pour
cent. 19 fois sur 20.
 

DERvuesaN
di em.[rs idDeus

jamais
LE MÊME
avec

LaTribune
 

 ples informa-

tions: N . :
ouveau concept: court séjour ou Chaque jour(819) 823-0017

Francine do | convalescence, à partir de 50* par jour Michel Fournier
Passillé . seill blicitaire à La Trib
pour la Société Appartements Studio, 22, 34 et 4 depuis rede une
d'horticulture et Tous munis d'une salle de bains complète contribu

d'écologie de
Sherbrooke inc.  ct séeurité... Voila nos priorités.

Excellente nourriture, activités, loisirs, chaleur humaine, confort

MANOIR SHERBROOKETél.: (819) 822-1038 1
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maintenant, Alvin Doucet préside à
l'organisation d'une activité qui re-

vient régulièrement quand avril tire à sa fin:
la Semaine du bénévolat.

D epuis une bonne douzaine d'années

Et pour celui qui dirige depuis 1979 les
Services récréatifs et communautaires
(SRC) à lu Ville de Sherbrooke, on peut se
demander si ce n’est pas par déformation
professionnelle qu’il s’est un jour retrouvé à
jouer ce rôle. Et à le tenir si longtemps.
Pourquoi? C'est que M. Doucet en côtoie
tellement de bénévoles pour les fins de son

travail...

d’eau, etc)... C’est bien beau tout cela mais
sansla participation des nombreux bénévo-
les qui gravitent autour de ce cette structu-
re, tout cela ne serait rien!»

Et le directeur des SRC d’en rajouter:
«Sans bénévolat, le projet collectif d’une
Ville comme Sherbrooke n'aurait plus de
sens. L'action et l'engagement bénévoles,
c’est en quelque sorte le sang qui coule
dans les veines d’une société!»

Semaine du bénévolat

Alors, rien plus de normal pourlui que

Communautaire dans l'âme
liens entre bénévoles, à mieux faire se con-
naître des gens de différents secteurs et à
échanger sur une mise en commun de leurs
efforts.»

Et dans la mesure où, en vue de l’an
2000, Alvin Doucet prône davantage la pri-
se en charge des gens par eux-mêmes, l’im-
portance du bénévolat ne peut faire autre-
ment que de s’accroître. Non seulement
l’état des finances publiques n’est plus et
risque fort de ne plus jamais être ce qu’il a
été voilà quelques années à peine, mais
l’évolution normale doit conduire au ren-

forcement encore plus marqué de
 

Seulement en relation avec les
SRC. fait remarquerle récipiendai-
re du Mérite estrien en raison de la
ténacité de son engagement dans
l’organisation de la Semaine du bé-

BÉNÉVOLAT
la vie communautaire.
«On facilite les choses par des

professionnels et des infrastructu-
res d'accueil, mais animation doit
se faire par le milieu pour le mi-

 

névolat, on compte a Sherbrooke
pas loin de 4000 bénévoles oeuvrant au sein
de quelque 500 organismes. Cela vaut en
matiére de culture, de sport et loisir et de
vie communautaire.

Pour Alvin Doucet, un Acadien d’origi-
ne (il est natif de Petit-Rocher) que des
gens avertis peuvent identifier à la pronon-
ciation de son prénom mais maintenant
«enraciné» au Québec depuis 33 ans, il ne
fait aucun doute que sans bénévolat, une
multitude de services à la communauté se-
raient inexistants. «Moi. confie-t-il sur un
ton presque gêné, je suis payé par l’argent
du monde pour diriger un service munici-
pal. Et je suis entouré de professionnels qui
coordonnent des programmes et d’infras-
tructures (arénas, bibliothèque, parc, plan

d’avoir repris l’initiative de Caritas et de di-
riger depuis si longtemps une semaine bien
spécifique en hommage au bénévolat.
«C’est court une semaine dans l’année pour
souligner toute l’action reliée au bénévolat.
Mais en même temps, c'est un temps fort et
privilégié pour remercier des gens qui don-
nent de leur temps, et parfois souvent mê-
me de leur argent, pour le mieux-être de
leurs semblables», commente M. Doucet,

Il fait notamment remarquerêtre assisté
d’une «équipe formidable» à l'organisation
de la Semaine qui comprend diverses activi-
tés et dont le point culminant est le souper-
fête réunissant plus de 600 personnes(le 27
avril cette année). «Un événement, rappel-
le-il, qui contribue au renforcement des

lieu... Ma plus grande joie dans le
vie c’est de voir des gens développer et raf-
finer ce processus de prise en charge. For-
cément, le bénévolat va s’accroître», fait-il
valoir.

D'autre part, si Alvin Doucet confesse
qu’après tant d’années à la barre de la Se-
maine du bénévolat, il songe sérieusement à
passer le flambeau à quelqu'un d'autre, ce
ne sera pas pour s’isoler dans son bureau. Il
sera toujours proche des bénévoles sur le
terrain. «Jaime trop la compagnie des gens
pour m’en éloigner», lance-t-il finalement
avec le sourire complice qu’on lui connaît.
et l’esprit d’ouverture qu’il a développé de-
puis son enfance, quand il plongeait son re-
gard sur l’immensité de la mer, dans son
Acadie natale.  
 

Le Mérite estrien vous est présenté en
collaboration avec la direction et les
‘agents de la succursale de Sherbrooke

. du Groupe La Mutuelle.

 

  
  

 

 

 

  

1650, rue King Ouest, bureau 10, Sherbrooke, Québec, (819) 569-6328

Groupe La Mutuelle
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Malgré la parution du livre Satan, père du mensonge
 

Mgr Fortier ne prendra pas de
sanctions contre le frère Giroux
 

Sherbrooke (FG)

cré-Coeur de Bromptonville, associe son nom à un li-
vre qui vient de paraître traitant du Démon, l'arche-

véque de Sherbrooke, Mgr Jean-Marie Fortier, n'a pas
intention de sévir à son endroit.

«Je ne vois pas cela comme un affront a la directive que
j'ai émise à son endroit», a indiqué Mgr Fortier, qui a avoué
avoir reçu une copie du livre mais ne pas l'avoir lu. «Et je
n'ai pas l'intention dele lire», a-t-il précisé.

Mgr Fortier faisait ainsi référence au fait qu’à l'endos du
livre d’une centaine de pages, intitulé Satan, père du menson-
ge et écrit par Michel Côté, le frère Giroux appose son nom
à un petit texte d'appui à la publication. Le frère Giroux, qui
s’était fait interdire le mois dernier par Mgr Fortier la pour-
suite de ses prières de libération auprès de gens en détresse
ou se disant troublés par l’emprise de Satan, rappelle dans
ce texte que même à l’aube de l'An 2000, le Mal (lire Satan)
est toujours présent.

MgrFortier n'a rien à redire de son témoignage, d'autant
plus que le texte a été écrit avant son interdiction au frère
Giroux et parce qu'il juge sa participation à cette publica-
tion très modeste. «De toute façon. fait en outre valoir l’ar-
chevêque de Sherbrooke, à ce que je sache ma directive (in-
terdisantles prières delibération) est toujours respectée.»

Les Drs Marcel Caron

Denys Cloutier
désirent informer leur
clientèle qu’à partir du 1er
avril leurs bureaux respec-
tifs seront situés au:

437, rue King Est
et ils pourront être rejoints au

563-9087 _

M êmesi le frère Guy Giroux, de la communauté du Sa-

  
    
      

    
  

 

. Téléphoto par Claude Croisetière
Le frère Guy Giroux, de Bromptonville, en compagnie de l’auteur du
livre «Satan, Père du mensonge», Michel Côté.

L'archevêque a aussi indiqué avoir donné suite au rem-
placementdu frère Giroux par la nomination dansle diocèse
de six prêtres dûment autorisés à être contactés par des fidè-
les en détresse. C'est-à-dire que quand de gens se disant
sous l'emprise de Satan communiqueront avec la chancelle-
rie, ils seront référés à l’un ou l’autre de six prêtres (dont
trois à Sherbrooke et les autres répartis ailleurs en Estrie).
Ces prêtres seront cn mesure de les écouteret si leur détres-
se semble sérieuse. on pourra les référer à des psychologues.
«Et si jamais il se présentait un véritable cas de possession
diabolique, on scra én mesure de procéder à un véritable
exorciste… Mais avec les prêtres que j'aurai choisis», a dit
MgrFortier.

Une possédée du démon

Quant au livre de Michel Côté dontla préface est signée
par le prêtre Jean Ravary et qui s’articule autour du noyau
organisant des soirées de prière dans le cadre d’Evangélisa-
tion 2000, il vise clairementà rappeler la présence de Satan
dans nos vies de tous les jours. «La tentation de nous faire
dévier de l'enscignement de Jésus nous vient de Satan», ré-
sumele jeune auteur qui ne cache pas sa foi et qui a même
avoué avoir tenu àtout prix à demeurer chaste jusqu’au jour
de son mariage.

Dans lc livre, où il aborde chacun des 10 commande-
ments, Michel Côté fait en outre référence à un cas de pos-
session diabolique d’une jeune femme de 28 ans. Mais pas
possible d’en savoir plus: l’âge de la personne, l'endroit où
ccla est survenu. Tout reste strictement confidentiel et l’au-
teur n'a pas voulu en dire plus à ce sujet.

     
BRASSERIE
FLEURLMNT

(819)566 4844
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Michel RONDEAU

Sherbrooke
 

société et des comptines anti-
juifs aient pavé le chemin à l’Ho-

locauste?
C'était pourtant le cas au début du

siècle. L'intolérance extrême part sou-
vent de faits plus ou moins anodins
enracinés dansles préjugés.

Les élèves de l’école Montcalm y
ont été sensibilisés quand une immen-
se exposition multimédia, la Caravane
de la tolérance, s’y est arrêtée pourla
période du 22 mars au 4 avril. Des
groupes du Triolet, de Le Ber, de
Saint-François et du Collège Mont-
Notre-Dame l’ont aussi visitée à
Montcalm.

La Caravane est le plus ambitieux

P eut-on imaginer que des jeux de

installée à Montcalm jusqu’au 4 avril.

des projets du Comité Rapproche-
ment Québec ct est gérée conjointe-
ment par des membres de la commu-
nauté juive québécoise ct québécoise
francophone. La Caravane voyage ac-
tuellement sous la supervision généra-
le de M. Joël Fronteau, qui cstime
u'elle peut voyager dans l'ensemble
€ la province pendant deux ou trois

ans dans sa forme actuelle.

Trois volets

Elle se présente en trois volets. Le
premier présente les préjugés, en nous
ct autour de nous. «Personne n’est à
l’abri des préjugés, admet Benoît Cha-
loux, un éléve de 4c secondaire de
Montcalm, mais il faut travailler surle
ourquoi de leur existence en nous.»
cnoît fait aussi la part des choses: le

respect ct la tolérance n’'impliquent
pas qu'on adopteles attitudes de l'au-
tre.

Ce premier volet, au moyen de
plusicurs écrans de télévision présente
diverses scènes d'intolérance qu’on 

Un voyage jusqu'aux
sources des préjugés
[] Montcalm accueille la Caravane de la tolérance

peut rencontrer dans le quotidien et
des animateurs aident les jeunes à
identifier des situations d’intolérance
qu’ils vivent dans leur milieu.

On trouve aussi des photos qui lais-
sent à l'observateur toute la latitude
possible quant à leur interprétation.
L'objectif est de permettre de consta-
ter que chaque individu a une percep-
tion différente de celle de son voisin.
Caroline Bilodeau, une autre élève de
de secondaire, dit qu'elle a été très
frappée par cette partie de l’exposi-
tion.

Le volet 2 présente «les enfants de
l’Holocauste», tissant les liens entre
hier et aujourd’hui et montre com-
ment tous les membres de la société
peuvent souffrir des dangers engen-
drés par les partis pris, la haine, les
préjugés. Ce volet présente même des

   
Téléphoto par Cloude Croisetière

Caroline Bilodeau, Marie-Eve St-Laurent, Julie Ouellet et Benoît Chaloux, derrière les-
quels on trouve le coordonnateur de la Caravanedela tolérance, Joël Fronteau,et l’ani-
mateur de pastorale, Jean Collin, ont beaucoup apprécié l'exposition itinérante qui s’est

exemples de génocides contemporains
puisés dans l'actualité. Ici, les photos
sont saisissantes. Les jeunes confient
u’ils sont secoués à leur vue. Une vi-
éo présente aussi le témoignage d'un

jeune Juif allemand de l’époque nazie.
Enfin, le troisième volet amène les

jeunes, encadrés par deux animateurs,
à jouer des scènes d’intolérance au su-
jet desquelles on discute ensuite. Julie
Ouellet. une autre élève de Montcalm,
confie qu'elle à apprécié cette partie
«parce qu'on nous laisse nous expri-
mer», dit-elle. «T'en chaches des pré-
jugés, l'oses pas trop l'avouer. 11 faut
faire plus attention. Les sketches per-
mettent de voir ce que subit la per-
sonne victime de préjugés.»

«Ce qui m'u frappée. c'est que les
préjugés tiennent à de petites choses
qu'on peut observer tous les jours»,
conclut une autre élève, Maric-Eve
St-Laurent.

C'est l'animateur de pastorale de
l'école, M. Jean Collin, qui s'est orga-
nisé pour accueillir la Caravane de la
tolérance à Montcalm.
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